
 

 

Les principales zoonoses* de la 

faune sauvage creusoise 

 

Guide des pra�ques u�les 

*Maladies transmises d’un animal à l’Homme 

Le gibier et les zoonoses 
La faune sauvage peut transme�re à l’homme plusieurs maladies  no-

tamment : échinococcose, tularémie, trichinose, brucellose porcine, 

maladie de Lyme.  

Des mesures de base perme�ent de limiter le risque de transmission : 

• Portez des gants à usage unique et un masque lors du dépouille-

ment des animaux. 

• Apprenez à iden%fier d’éventuelles lésions. 

• Lavez-vous régulièrement les mains après chaque manipula%on 

de viande. 

• Faites bien cuire les aliments (sauf cas par%culiers, la congéla%on 

ne détruit pas les agents pathogènes). 

• Porter des vêtements adaptés lors de sor%es en nature pour évi-

ter les morsures de %ques. 

 

La Fédéra%on Départementale des Chasseurs de la Creuse organise 

vers ses adhérents des forma%ons « hygiène de la venaison » pour 

améliorer les connaissances sur ce sujet. 
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 Renard 
                       Echinococcose alvéolaire  

 

L’infec%on n’est pas courante mais considérée comme 

très importante car l’issue est fatale en l’absence de trai-

tement. La maladie ressemble beaucoup à un cancer du 

foie. L’évolu%on est lente et les symptômes peuvent ap-

paraitre après plusieurs années. 
 

CONSEILS 
• Ne pas manipuler les renards à mains nues. 

• Cuire les fruits ou légumes suscep%bles d’être conta-

minés par les déjec%ons de renards, à défaut, laver  les 

abondamment. 

• Se laver les mains avant chaque repas. 

 
         Lièvre 
                    Tularémie  

 

Maladie sporadique, difficile à déterminer, apparemment en 

diminu%on. 

Maladie bactérienne générant subitement des fièvres ondu-

lantes, grandes fa%gues, douleurs ar%culaires, musculaires et 

céphalées ainsi que des vomissements. 
 

CONSEILS 
• Ne pas manipuler à mains nues un lièvre malade ou mort 

de façon suspecte. 

• En cas de découverte d’un cadavre frais de lièvre (moins de 

48 heures), prévenir les services de la FDC 23 pour ac%ver 

le réseau SAGIR afin de faire des analyses. 

Tous les mammifères 
porteurs de tiques 

 

Maladie de Lyme ou borréliose  
 

Maladie transmise par les morsures de %ques infectées par 

Borrelia burgdorferi et un cortège d’autres bactéries. On parle 

alors de co-infec%ons. Ce sont ces cas les plus difficiles à dia-

gnos%quer et à traiter. La Creuse fait par%e des départements 

fortement concernés par ce�e maladie. Les risques pour 

l’Homme sont importants, la maladie est très invalidante si elle 

n’est pas traitée à temps. Le milieu naturel héberge de fortes 

popula%ons de %ques, surtout au printemps et en été. 
 

CONSEILS 
• Lors de sor%e en nature, le port de vêtements adaptés est 

primordial (bo�es, chaussures montantes, protec%ons des 

chevilles et poignets). Les sprays préven%fs et insec%cides 

sont efficaces. En cas de morsure, u%liser le %re-%que pour 

enlever le parasite. 

• Si appari%on d’un érythème migrant (plaque rouge) dans la 

zone de morsure, il faut consulter très rapidement un méde-

cin. L’an%biothérapie précoce semble efficace. 

 

•  Les médecins creusois sont sensibilisés à ce problème.  

      Sanglier  
         Trichine, trichinose ou trichinellose 

(c’est la même maladie) 

 
Maladie due à un nématode (ver) suscep%ble d’être présent 

chez le sanglier, le porc et le cheval. Les signes cliniques res-

semblent à ceux de la grippe (douleurs musculaires). La trichi-

nellose ne se manifeste que rarement. Seules les infesta%ons 

massives donnent lieu à des signes cliniques. Les symptômes 

sont variés, diarrhées, fièvre, œdème du visage, douleurs 

musculaires et signes nerveux, troubles de la vision avec par-

fois des séquelles irréversibles. La maladie est très invali-

dante, elle est très rarement mortelle. Les traitements sont 

quasiment inefficaces car les parasites sont enkystés dans les 

fibres musculaires les plus vascularisées et mobiles (yeux, 

langues, diaphragme).  
 

CONSEILS 
• La cuisson à cœur de la viande de sanglier est la meil-

leure mesure de protec%on. 

• La recherche de la trichine est obligatoire sur les san-

gliers des%nés aux repas de chasse ou banquets et à la 

commercialisa%on. (contacter la FDC 23 pour ce�e recherche). 

Sanglier et,  
potentiellement, le lièvre 

Brucellose porcine  
La brucellose est une maladie infec%euse commune à 

de nombreuses espèces animales, parmi lesquelles les 

sangliers et les lièvres, et transmissible à l’Homme. 

C’est une zoonose très connue sous le nom de Fièvre 

de Malte ou fièvre ondulante. La contamina%on de 

l’Homme à par%r de la faune sauvage est environne-

mentale (par inhala%on d’aérosols, contact), excep%on-

nellement alimentaire (abats ou viande insuffisamment 

cuits). La maladie chez l’homme est sep%cémique, elle 

évolue sur plusieurs semaines. Les signes cliniques sont 

la fièvre, des douleurs ar%culaires et musculaires. Les 

symptômes constants sont la faiblesse et la fa%gue 

intense. Des sueurs nocturnes, à l’odeur caractéris%que 

de pomme ou de paille mouillée sont à noter. Le traite-

ment efficace repose sur la prise d’an%bio%que. 

CONSEILS 
• Respecter les règles d’hygiènes au moment de 

l’éviscéra%on des sangliers, notamment lors du 

retrait des organes génitaux. Porter des gants. 

• Si présence d’abcès lors de l’éviscéra%on du gibier, 

ne pas manipuler ni percer ces derniers, surtout 

s’ils sont situés au niveau des par%es génitales. 

• Cuisson à cœur des viandes et abats. 

        Autres risques 
 

Influenza aviaire 

C’est la grippe des oiseaux. En principe, 

l’influenza aviaire ne concerne que les oiseaux ; 

les risques de transmission à l'homme sont né-

gligeables sauf à l'occasion de promiscuité 

entre homme et volailles. Le risque majeur est 

la transmission aux volailles domes%ques, ce 

qui explique les mesures de confinement des 

volailles domes%ques vis à vis de la faune sau-

vage. 
 

CONSEILS 

• Eviter tout contact avec les volailles domes-

%ques après un contact avec des oiseaux 

sauvages lors des épisodes de grippe aviaire 

sur le territoire. 


